
demander, malgré que vous soyez réduit juin 1859, et l'autre de l'Observateur du faites desinervei:les. Tâchexpar enpJr
au mêmrne état qu'autrefoi:. 22 du même mois. (le iiouls e lutiner enCibre quelqile*

L'hno e in&me qui se cache souis votre ( omwe la quivaWpartiidansaub!e
nm,1 pl P. G. Hlot, ex-rédacteur du Na-
tiou/ de regrettale( maémv»re. Et ses PAULMORPHY.- 22. est titi QUAI, a q ue titid. "4i.

Le Courrier de Boier eIt unten àUI naiptaî lsei tgratidleegnemeis, o s puise-t-il? Il les e C ui BEC et 'mon e.tier l
puise a un Liaeuse source, et des meit- icto n ea ré- loulrité du rtitu; su :
leures enma e'! Vous rappelez-vous, le- bature la aii- nous n ! ela nous rippelle cer4it* plaisant qui teur d'uL <atur dePêuul .'or-ilOU d.fluuu'r',>uva i <il. uin cerèle deà avns àPy
leurs d'un certai vieillard à cheveux 1 e emaé.et à leur,'4
bhine., qui s'est fait chasser, en 1854, bon- ' ecy aux présàîeni p ui e.s 1 r l ane iii l d
teusement du râtelier du goui etveirneien lle s prèsidera, dient lit, "Je i ileiatt un
pour avoir fait les erreurs les plus criantes.
C.. vieiIlard a pour â1s un Ltmeux notaire dit le Courrier des rempdu'er par Paul [sur la tête ;
qui conrait très-bien de qui je Pape tient Eýats-Uws, Morphy Morîul le ro 4le î m'a -hapenu,. devine, gqurcotra de' l' 1îuar 'édî 1 îe LX ppeltet.
so)n pixuvoir temporel, il peut ju.rer les elho lil eut.lîrerle 10h- Iles pas sains offrir cellenie de ce e-
ses les plus saugrenu.es, pourvu qu'il p cisse taittes garanties bre jîtuteur
r;>u re à tutes les î.bjections par ces pa,
ruies sicramientelles: C'est rai BAtissr e
t'adi M" lil Ut premier eux prouve que E-?UhI DE$, pROcivs.

Matenant, nous avertissons M. Patry aui et de le (le lilid j
que no)us ne lui répondro«s plus, parce qu il
n'est ias l'a iteur de ses vorresponidances ; r quedt luuB qsi& d ne une (jemnait
rnous rdpo ins directement à l,Ose(r<- me redaqt îa guverneu-rdu ina-

reliésene- i~ta~r~ jbles (e''îs piîusseîat, dai tieituramit eti 1 e- bese.qiconchieval il t'eç]' itleur qui représente. les deux notaires ènen iti nfiat tu-e lit->qi o if. t o
sociéte petit cit>venii dé mocrate, et to bant "s un trou daas lui rue 1 p - PiSt.suin l859,mer ' l'exté- mis des raaer d te 2e rapport dii CT mirepa e t-

22es duo m ê er moa e u u nd n e n oe q e l e

Prieur, le drapea- ier. que, prieres un Q I a o econde

ton~~~~~ ~~ il réteaxr-éipplrt d éulqu . dvinez qujsi

pytoil, il satrai te- re ' ques I yas les c a n e q aré
nir et échec les fit- c seils de ké il Résolu Que le aLatire d percePtilr

elles " .Apètoponlarie l "Jeuiunüsr engePnmt

i tions politiques de
Al V i.1 l'intérieur. 1l est

Nous- prions nos abonnés <e l campagne vrai qu'il serai4 flai-
e ide la vitle deînuis lfaire parvenir imnélia- ue de fous; mais

le nelit les sommes qu'ils nous doivent. Ui ai n ooitra it bien les

Collecteurpara chez les abonnés. de-Qué- lui pariinner, en
bec. considération de li

saigebs.s avec laquel-
le il les leraib mnu.îî-

LE3 RAPINES LITTÉRAfRES. euvrer; et d'ail-
Taidis qu4' les grands jouriaux., îernen't leurs, quel est le

à prauveF que le ruuiuge ast éi3hl en al qW n'a p ,
permanetce dais leurs bureaux respectif,, eîs ptus de deux flbîi

n us allons pr onter le Poccasiîn,,îni aussi lan' soi etourage
pour faire connatre n lecteur, , as les situa-
granid des rapineurs quie nous couniais :i ts illicis, 'i <-

et auprès duquel, ceux du Jourual et du rait recours a des
C;urrier, n sowt gpe ds rainas bien f- ours plus avouables
d.>cres, ayant tout a pruI la noitié d fron que les ruses dle cer-
qu'il leur faut pour rapiner d'une manière ampsidents.
respesaible e- avantageuse.

L'Obseruateur, ce journal si important,
et que la popularité <le son, rédcteur,. qui
observe la lune, a pacé au. premier rng,
des jouriaux qui ne se lisent guères, a bien
voulu nous prouverqu'en fait de miuvaises
quahités, il n'y eti a pas une, qlu liti faisse Nous avons remarqu
défaut. Personne- n'ignore, nous suppo- tres choses dans les c
sons, que les facultés intellectuelles de valeur qui nous porte
Michel ne fônctionutent pas- adixrablement rédacteur n' pas ce
Šien. C'est pournuoi ne on t d toyena ho.nrete doit

q1 pde lui-même quelques traits d'esprit pour
égayer ses lecteurs, il' est tout naturelle-
ment obligé de -les rapiner ; ce qui le rend'
moins coupable que certains grands rapi-
meurs qui reainent seulement que pour le
plaisir de rapiner. Ce qui est vilain !

Afin que la preuve du rapinage soit
-lus43¢pslle, nous.allons mettre en regard,
déit& articles d9ut l',un de la Guipe, du 14

le:' Jeait ' mnbt -
vrer' avec' tiint <le
sagesse qu'on ne s'a-
percevrait poitt de
leur présence. Mais
le plus admivable et
surtout, le plus utile,
c'est que pour se
maintenir au pou-
Voir,. loin de se par-
jurer conne les mui-
uî%tres actueis, Paui,
Mo r phy, pour rendre
le peuple heureux,

ui"%erait que de ses
' tours ' les plus en
'règle'. De plus, au
lieu d"espiens il
i'aurain que des
'pions' qiijoints aux
' cavaliers ' feraient
admirablemnt bien
la police. Ceci nie
veut pas dire qu'il
nou '.angerait' no-
t re ie' .

e encore iet d'at-
olonre de IUO/ser-
nt à crîb;e que son
respect qu' tut 'i-

téraire d'autrui.
Nous nous. rappelons' encore dc '-,a'in

escalier dérobé comme le reste de l'édifice
tmais qui l'était cependant beaucoup moins
que l'article lui-iême que Michel avait
rapin4 au "' Dictionnaire Anecdotique."

Tenez confrère,.n uus vous conseillons de
vous remettre à faire des 'énigmes., chara-
des,'logogriphes etc. pnre dans léquel vous

dii hvre du Palais et de son assistant soit
payé en accovdat ilh pu' c et de leirîs
revetteq au premier er sept et demi ur
cent au seco'nd ; et qu'ils soieit teiu', de
percevoir les arrérages moyennant la mr'rne
comiio n.

Ensuite le Conseil procde, à haute-
Voix, aux noLitnationfl du percepteur et de
son assistant ; M.- Régi' Roy reçut 20 voix
et M. Eusèbe Renautd. une voix, pour la

place <le percepteur et M. E. Retauud, 18
voix, 'M. Btis, 2 voix et M. Adam titre'
voix, pour lai phice d'aêssistanit percepteir:

Ent contséquence MIM. Rov et Retaîd
ont été déchirés élus.

Une ,onme d £150, est accordée pouur
réviser les Règlements.

La somme de £5 est accordée à. Robe:t'
Roach pour lindemniser des dommages qu'il
a souffert», par suite de la clhùfte <le son cie-
val dans une exeavation, rue Sulit au Ma-
telot-

Ensuite- le 48e rapport du Comité des'
chemins fut adopté et il. fut en conséquence

Résolu,-" Que lesrues suivantes soient
pu)i. ées en madrier. savoir :

" 1. La partie des rues Sainte-Hélène
et Saint-Stanislas comprises entre les rues
du Palais et Saint-Jean $586.

"'- 2. Les rues Collins et d'Aigu illon;<de'-
puis la rue du Palaisjusq'à la rue Saint--
Jean $320.

"3. La rue des Jardins, $400,
" 4. La rue Saint-Antoine, jusque chez

MM. Connolly et Cie, $228.
" 5S La rue Saint-James jusqu'à la ruel-

le J. B. F. $336.,
"6. La ruelle des Sours jusque chez

Gillespie, $160.
"7.• La rue $ait-Paul en faÎe de Park,


